
PRÉFACE

En 1881 et en 1882. U y avait à l'Êcoh modèle de Louiwvflle
un petit in^Ututeur de quator» an. qui était chargé d'apprendre 4
lire, à écrire et à compter à une clam d'au-delà de quatre-viogt.
enfanf. C'était une rude tâche, une tâche écnuante pour un adolee-
cent^ Comme le Petit Cho«, de Daudet, il a dû «,uffrir plu. d'une
fo« de I espièglerie, de l 'indiscipline et. peu^-étre au«i, de U mauvais
volonté de ses nombreux élève. M,i. U avait du courage, û était
rempli de ^le et il affec.ionnait d'une façon toute particuUère lacamère qu .1 avait embrassée. Il ,e sentait déjà dan. la «phère qui
convenait à «» aptitude, e^. à «,n tempérament, et ce fut dam. cette
école de campagne, "au milieu de oe petit peuple remuant et mutin"
quil commença son apprenUssag. professionnel. Ainsi qu'il I,

rédiUS. de la vie; ma« la nécessité esc impérieuse et elle le pre«aii
déjà à être homme avan. l'âge. Il eût bientô. la bonne fortune d'être
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iTa^fwT" .rT'~'"""- «'•*-*«>°travaile:à«,ntale;t.
Il avait réussi à franchir rapidement une étape difficile

Trente années et plu. se .ont écoulées depiu. cette époque ete jeune profe«.ur de l'École modèle de LouisLe est a^X^d
mspecteur général des écoles catholique, de la provincede"
Il a eu cette rare quaUté: la persévérance, et il est resté fidèle à lacauje qu'il avait embrassée dan. «. jeun«»e et à laquelle il a do^é1«meiUeure. année, dem vie.

-s «
u a oonne le.

Pendant le dernier quart de siècle, il a suivi d'un œil touiour.
attentif le mouvanent de l'in.truction publique et il .'est olu^
.ctjvem«xt. mtelligemment et «m. un moment de répit d«, ch^delapédagpg^^ D a acqui. une expérience con«dérabIetuiZ
nou., ne le cèdeà nulle autre. ^ '


